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Le FRUIT provient de la transformation de lõovaire partie renfl®e 
du pistil ou mieux du  gynécée* après pollinisation et fécondation 
des ovules qui deviennent alors des graines !

Au centre de la fleur, en général, se 
trouve la partie reproductrice femelle 

communément appelée  pistil ou 
gynécée. Ce pistil est constitué dõune ou 
plusieurs pièces élémentaires appelées 

CARPELLES.

1. Rappel rapide sur la notion de fruit

pédicelle

ovaire

style



Le carpelle est considéré comme une 
feuille spécialisée enroulée sur elle-
même constituant ainsi une loge 
contenant les ovules disposés sur ses 
marges. . Le carpelle comprend 3 
parties: lõovaire, partie renfl®e creuse, 
le style et le stigmate. C'est l'épaisseur 
de cette feuille qui constituera la 
paroi du fruit ou péricarpe



Le fruit sec de ce Pied dõalouette 
(Delphinium sp) qui sõouvre par 

une seule fente est un des 
meilleurs exemples pour 
comprendre ce quõest un 

carpelle 



À la fin de la maturité des fruits 
certains deviennent secset 
dõautres sont charnus. Dans le cas 
où la paroi du fruit (le péricarpe) 
est sèche, deux cas se présentent:
Soit le fruit ne sõouvre jamais ! 
il est indéhiscent

Soit le fruit sõouvre pour lib®rer 
les graines, on dit que le fruit est 
déhiscent



2. Des fruits secs déhiscents 

Le terme de capsule désigne en botanique des fruits secs qui 

sõouvrent ¨ maturit® lib®rant ainsi les graines

La capsule peut sõouvrir :
- Par des fentes 1, 2, 3, 4 et plus !

- Par des dents apicales, cõest le cas de 
nombreuses Caryophyllacées

- Par des clapets, comme les pavots

- Par un couvercle comme la jusquiame

- Par un dispositif élastique, comme la 
balsamine

* Les follicules
* Les gousses
* Les siliques

* Les capsules à déhiscence septicide
* Les capsules à déhiscence loculicide
* Les capsules à déhiscence denticide

* Les capsules à déhiscence valvulaire et poricide 
* Les capsules à déhiscence par un couvercle

Des pr®sentations bien diff®rentes é



Cõest le cas dõun fruit sec form® dõun seul carpelle qui sõouvre 
suivant sa ligne de suture* où sont fixées les graines . 

Le follicule : une seule fente ! 

Chez les plantes à gynécée dialycarpique, dans la 
même fleur, il y a plusieurs carpelles plus ou moins 
indépendants qui peuvent évoluer en polyfollicule.

Cõest notre 
fameux exemple 
avec le Pied 
dõAlouette ..

Hellébore fétide Helleborus foetidus 

Dans la famille des Renonculacées, le polyfollicule caractérise la tribu des Helléborées. 

On voit ici que les 3 carpelles de la fleur de lõHell®bore sont soud®s par leur base 

(lõovaire).Chaque carpelle sõouvre par la ligne de suture.



Gynécée dialycarpellé : polyfollicules

Aconit de Napel Aconitum napellus 

Ancolie commune Aquilegia vulgaris 

Avec lõAncolie et lõAconit, 
nous comptons un nombre 
plus important de carpelles 
et ce nombre peut aller 
jusquõ¨ 10 chez le Populage 
des marais ! 

Populage des marais Caltha palustris



Il faudra vraiment regarder de très près le fruit du 

Dompte-venin, car la particularité, ici, est la soudure 

des 2 styles et des 2 stigmates alors que les ovaires 

sont plaqu®s lõun contre lõautre mais non soud®s!

Dompte-venin  Vincetoxicum hirundinaria 



Fraxinelle Dictamnus albus 

Il existe dõautres exemples de follicules comme dans la famille des Rutac®es 
avec le genre Ruta et aussi avec le genre Dictamnus

« Ce que jôappelle la baliste, ou lôarbal¯te, la catapulte ou encore le lance-graine 

naturel de la Fraxinelle est une espèce de double spirale végétale, coriace, logée 

sous tension, dans chaque alv®ole. A maturit® lôalv®ole sôouvre totalement et la 

baliste déverrouillée se détend brusquement. » J. Meiffren - 04/08/2017



Rue des montagnes Ruta montana Le poivrier de Sichuan Zanthoxylum piperatum 

Le gynécée est formé de 4 à 5 carpelles soudés par leur base.
A maturité, le fruit est un polyfollicule . Remarquer  la déhiscence qui se fait le long de la ligne de suture de 
chaque carpelle donc toujours depuis le centre.



Ce ph®nom¯ne de coalescence des ovaires sõamplifie chez le genre Nigella 

pour aboutir avec la Nigelle de Damas ¨ lõ®bauche dõune v®ritable capsule! 

On voit bien que les limites sont parfois difficiles à trancher.

follicules soudés 

jusqu'au sommet

follicules soudés 

jusqu'au delà du 

milieu

£bauche dôune v®ritable 

capsule mais imparfaite car 

lôouverture nôaffecte que le 

sommet des carpelles



Nigelle bâtarde Nigella arvensis Nigelle de France Nigella gallica Nigelle de Damas Nigella damascena



Un très bel exemple de polyfollicule avec les Magniolas où on a de très 

nombreux carpelles isolés disposés en hélice sur le réceptacle floral. Mais 

une particularité importante cependant est que la déhiscence se fait depuis 

lõext®rieur cõest-à-dire que la fente dõouverture correspond ¨ la nervure 

dorsale de la feuille  carpellaire et non à sa ligne de suture!

Noter les superbes funicules blancs et les cicatrices jaunes correspondant ¨ lõinsertion 
spiralée des étamines en dessous des follicules.



La gousse : deux fentes 
Cõest le cas de tous les fruits de la famille des Fabac®es (L®gumineuses). Le 

pistil (ou gyn®c®e) est form®  dõun seul carpelle qui, ¨ maturit®, sõouvre par 

2 fentes, lõune correspondant ¨ la ligne de suture du carpelle  lõautre ¨ sa 

nervure principale isolant ainsi deux valves.



Lathyrus heterophyllus , Argyrolobium zannonii , Cercis siliquastrum , Lotus hirsutus , Cytisus scoparius



Mais il existe de nombreuses particularités intéressantes:

Dans le genre Astragalus , par exemple, il y a un repli au 

niveau de la nervure principale qui forme deux loges !

Avec le Baguenaudier Colutea arborescensjustement 

appelé «arbre aux vessies» en raison de ses gousses 

hypertrophiées, nous avons là aussi une gousse qui ne 

sõouvre que rarement ou alors quõau sommet!



Dans le genre Medicago, des Luzernes donc, la grande différence avec le genre 

Trifolium, les Trèfles, est justement la forme de leur gousse qui est au moins arquée ou 

enroulée et le plus souvent développée en hélice à plusieurs tours sans parler des 

différents attributs : dents, crochets, ®pineséIl sõav¯re que tr¯s souvent ces fruits ne 

sõouvrent pas!

Medicago polyceratia  Maubec SBV Medicago orbicularis 



Medicago  lupulina, arabica,  sp, coronata, scutellata, rigidula 



Les trèfles avec leur feuille trilobée ressemblent aux luzernes mais la 

différence fondamentale entre les deux genres est la gousse qui reste droite, 

courte et incluse dans le calice qui devient plus ou moins accrescent.

En voici un bel exemple avec le Trèfle étoilé Trifolium stellatum

gousse

«¨ maturit®, le calice et la gousse tombe au sol et selon lõhygrom®trie de lõair, lõensemble 

peut avancer grâce aux rapprochements et écartements des prolongements des sépales»



Plusieurs genres comme les Coronilles Coronilla , les Pieds-dõoiseau Ornithopus , les 

Sainfoins Hedysarum, les Hippocrépides Hippocrepis ont des gousses qui présentent des 

®tranglements entre chaque graine et ¨ maturit® il ya autant dõ articles qui se brisent en 

donnant des éléments monospermes, akénoïdes! On qualifie ces gousses de lomentacées.

Coronille de Valence Coronilla valentina, Hippocrépide Hippocrepis

comosum, Hippocrépide ciliée Hippocrepisciliata Sainfoin Hedysarum

humile



Mais ce nõest pas tout ¨ fait le cas des F®viers Gleditschia sp dont les grandes gousses 

pendantes se remarquent de loin, elles encore indéhiscentes mais les graines sont dans 

des logettes ou casse (comme les Cassia)

« N.B. dans de nombreux exemples la  gousse est 

ind®hiscente et comme elle contient souvent quõune seule 

graine la limite avec un ak¯ne devient plus que d®licateé. 


